
La PASTORALE 
des MIGRANTS

Est-ce qu’il faut 
distinguer migrants 
chrétiens et 
non-chrétiens?

L’accompagnement pastoral proposé n’est pas le même 
pour les personnes migrantes chrétiennes et celles d’autres 
confessions. Mais pouvons-nous faire une discrimination au 
niveau de l’accueil et de la solidarité que nous leur réservons ?

Comme chrétiens, nous voulons suivre l’exemple de Jésus qui 
accueille le centurion romain, guérit la Cananéenne, parle 
positivement des Samaritains - et ceci malgré l’opposition 
d’une partie de son peuple, tournée vers son identité nationale. 

Faire vivre l’universalité de l’Église et partager la Bonne 
Nouvelle de l’Évangile nous invitent à aller à la rencontre de 
tous, des chrétiens comme de ceux qui ne partagent pas notre 
foi.

« Les flux migratoires contemporains constituent une nouvelle 
“frontière” missionnaire, une occasion privilégiée d’annoncer 
Jésus Christ et son Évangile sans quitter son propre milieu, de 
témoigner de façon concrète de la foi chrétienne dans la charité 
et dans un profond respect des autres expressions religieuses. La 
rencontre avec les migrants et les réfugiés d’autres confessions 
et religions est un terrain fécond pour le développement d’un 
dialogue œcuménique et interreligieux sincère et enrichissant » 
(Pape François, Discours aux directeurs nationaux de la pastorale des 
migrants, 22 septembre 2017).

Journée Mondiale du 
Migrant et du Réfugié

Souhaitée en 1914 par le pape Benoît XV, la date de 
cette célébration a d’abord été laissée à la convenance des 
Conférences épiscopales (et en France au choix des diocèses). En 
2004, le pape Jean-Paul II publiait l’Instruction Erga Migrantes 
Caritas Christi, texte de référence pour la PASTORALE des 
MIGRANTS, et fixait la JMMR au deuxième dimanche après 
le 6 janvier. En septembre 2018, il a été décidé de célébrer 
la plus ancienne journée mondiale de l’Eglise catholique le 
dernier dimanche de septembre.

La PASTORALE des MIGRANTS près de chez vous:

Ce dépliant a été réalisé par le Service National Mission et Migrations
58, avenue de Breteuil 75007 PARIS
01 72 36 69 47 – missionetmigrations@cef.fr
missionetmigrations.catholique.fr
facebook.com/missionetmigrations ©
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« J’étais un étranger, et 
vous m’avez accueilli » 
(Mt 25, 35)

La PASTORALE des MIGRANTS manifeste la sollicitude 
de l’Église envers toutes les personnes migrantes, quelle que 
soit leur appartenance religieuse ou culturelle. Par elle, l’Église 
rend présent l’amour de Dieu manifesté pour tous en Jésus 
Christ, et témoigne de la volonté de Dieu que tous « aient 
la vie, et la vie en abondance » (Jn 10, 10). La sollicitude de 
l’Église visera toujours les personnes dans la globalité de leur 
existence: l’attention aux aspects matériels est indissociable de 
l’attention aux aspects humains et spirituels.

En 2018, le pape François a proposé 4 verbes pour articuler 
l’engagement des catholiques avec et en faveur des personnes 
migrantes. 

« Pendant de longues années, les deux axes fondamentaux de 
la pastorale des migrants ont été l’accueil et la communion, et 
ces deux dimensions restent fondamentales dans la théologie 
pastorale de la mobilité humaine. Cependant, les quatre verbes 
proposés par le pape François expriment mieux la complexité 
du phénomène migratoire actuel, permettent de dépasser 
un langage parfois considéré comme trop ecclésial et donc, 
de mieux dialoguer avec la société civile » (Accueillir, Protéger, 
Promouvoir, Intégrer les migrants et réfugiés, Documents Episcopat 
2019-8).

La PASTORALE 
des MIGRANTS
Un service de l’Église Catholique

À Rome, la Section Migrants et Réfugiés (un bureau du 
Dicastère pour le service du développement humain intégral) 
dirigée personnellement par le pape François.

Le Service National Mission et Migrations, à qui les 
évêques de France ont confié la responsabilité de promouvoir 
le sens théologique et pastoral de la « Mission à l'ère des 
migrations ». Le SNMM est chargé d'animer le réseau des 
Délégués à la pastorale des migrants et des Coordinateurs des 
aumôneries catholiques de la migration.

Délégués à la pastorale des migrants
Recevant mission de son évêque, le délégué met en œuvre la 
pastorale des migrants selon les priorités établies par ce dernier. 
Outre les responsables des paroisses auxquels il offre son expertise, 
le délégué doit avoir à cœur d’établir des liens avec les membres 
des  différentes  communautés  de  la  migration  et  de  collaborer 
avec l’ensemble des acteurs susceptibles d’œuvrer en faveur des 
migrants, services diocésains ou acteurs de la société civile.

Aumôneries catholiques de la migration
À l’arrivée en France, la langue, l’origine, la culture, 
l’appartenance  ethnique  ou  bien  encore  les  différences  de 
tradition font souvent obstacle à une insertion pleine et 
rapide des migrants catholiques dans l’Église locale. Dans ce 
contexte, un accompagnement tenant compte de la dimension 
culturelle de la foi et de la vie ecclésiale est nécessaire. Le plus 
souvent, celui-ci est assuré dans un premier temps au sein de 
communautés ethniques et/ou linguistiques.

« La Communion
des diversités »

Dans l’Église, tous et toutes doivent pouvoir trouver leur patrie. 
Le peuple de Dieu puise son unité dans l’unité du Père, du 
Fils et du Saint Esprit. Le projet du Père, c’est de « réunir les 
enfants de Dieu dispersés » (Jn 11,52). Mais le rassemblement 
de  groupes  différents  en  une  même  communauté  locale 
ne  signifie  pas  la  suppression  des  diversités  culturelles,  des 
traditions, des usages, des formes d’expression religieuse de ces 
groupes. Bien au contraire, il s’agit de la communion des et 
dans les diversités.

« Les  migrations  offrent  aux  Églises  locales  l'occasion  de 
vérifier leur catholicité, qui consiste non seulement à accueillir 
les différentes ethnies, mais surtout à réaliser leur communion. 
Dans l'Eglise, le pluralisme ethnique et culturel ne constitue 
pas un état de choses à tolérer parce que transitoire, c'est 
au contraire une dimension structurelle qui lui est propre. 
L'unité de l'Eglise n'est pas faite d'une origine et d'une langue 
communes, mais de l'esprit de Pentecôte » (Saint Jean-Paul II, 
Message pour la Journée Mondiale du Migrant et du Réfugié 1988).

« Dans la rencontre avec la diversité des étrangers, des 
migrants, des réfugiés et dans le dialogue interculturel qui 
peut en naître, nous avons l’opportunité de grandir en tant 
qu’Église, de nous enrichir mutuellement (…) L’avenir de nos 
sociétés est un avenir “en couleurs”, enrichi par la diversité et 
les relations interculturelles » (Pape François, Message pour la 
Journée Mondiale du Migrant et du Réfugié 2021).

Au plan mondial

En France


